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32 L'EFFORT CINÉGRAPHIQUE SUISSE

UN FEU D'ARTI FICE
DE RIRE ET DE GAIETÉ

Âux Studios Jacques Haïk

Gaston Jacquet, de Livry et Diener
sont rentrés à Paris, venant de Stockholm,

où ils ont terminé leur travail
dans « Mon Cœur et ses Millions », le
grand film parlant de Jules Berry et
Suzy Prim, produit par les établissements

Haïk.
Tous se sont déclarés enchantés de

leur séjour en Suède et ont laissé
prévoir que « Mon Cœur et ses Millions »

serait une des plus séduisantes réalisations

françaises de l'année.

* * *
Une sonorisation toute spéciale a été

composée pour « Tembi », l'intéressant
documentaire que les établissements
Jacques Haïk vont présenter prochainement

et dont le montage des plus
attrayants ne manquera pas d'intéresser.

* * *
Alfred Machard a maintenant entièrement

terminé le découpage de son
scénario « Pour un Sou d'Amour », que
Jean Kemm va entreprendre pour les
établissements Jacques Haïk et dont André

Baugé, le talentueux interprète de
« Rondes des Heures » et de « Un Caprice

de la Pompadour », sera la. vedette.

* * *
Dans quelques semaines, Max Dearly

interprétera, pour les établissements
Jacques Haïk, son second film parlant.

On n'ignore pas le succès obtenu
actuellement par « Azaïs », qui marque les
débuts à l'écran du « Prince des Comédiens

» et on peut être assuré, d'ores et
déjà, qu'il court vers un nouveau triomphe.

Les qualités si multiples, et si
personnelles du grand acteur légitiment du
reste suffisamment les. prévisions les
plus optimistes.

* * *
« La Fuite à l'Anglaise » change de

titre et s'intitulera donc «Amour et
Discipline ».

C'est Jean Kemm, on ne l'ignore pas,
qui a réalisé cette délicate fantaisie
dont Mona Goya, Maurice Jacquelin,
Louis Florencie, Louis Allibert, Numès
Fils, Mme Rauzena et Lucien Dayle sont
les principaux animateurs.

On y suivra les multiples et amusantes

aventures d'une jeune femme d'officier

qui a commis l'imprudence de vouloir

rejoindre son mari à son cantonnement.

On devine le trouble qu'elle jette
parmi les officiers et les soldats, et toutes

les péripéties qui en résultent.
Ce film, qui fera très prochainement

la joie des spectateurs, est un nouveau
succès à l'actif des établissements
Jacques Haïk.

Devoir professionnel
Dans « Fripouilles & Co », que jules

Berry et Suzy Prim tournent actuellement,

vous verrez, entre autres choses,
un accident d'auto simulé dont la
réalisation fut extrêmement amusante. Pour
passer la nuit dans le château voisin,
le héros de l'histoire feint l'accident et
jette lui-même sa voiture au fossé pour
avoir un prétexte.

Or, au moment de tourner, le metteur
en scène demanda une petite voiture. Il
y en avait quatre ; la sienne d'abord,
celle de la vedette, celle du chef
opérateur et celle de l'assistant.

— Quelle voiture prenons-nous
demande le metteur en scène. Personne ne
bronche.

Naturellement, le metteur en scène

excopte sa propre voiture, l'artiste
également, l'opérateur, dont la voiture est
neuve, ne veut pas risquer un accroc,
et, finalement, c'est l'assistant Bernheim
qui se sacrifie. Il est dit, dans le
découpage, qu'on doit jeter des pierres
dans les vitres de l'auto. Pour éviter de

trop grands dégâts, les vitres furent

baissées, et Gaston Jacquet put bombarder

sans danger l'innocent véhicule.
L'assistant Bernheim le regardait faire
avec une certaine inquiétude.

Enfin Gaston -Jacquet s'enflamme à

ce petit jeu. Il arrache une grosse motte

de terre et la jette de toutes ses forces

sur la petite voiture. Alors l'assistant

s'en fut loin des sacrilèges qui
s'acharnaient sur sa brave petite bagnole,
se jurant, mais un peu tard, de ne plus
jamais la prêter pour de telles
besognes.
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